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Les migration et l’accueil des migrants sont des problèmes difficiles 
qui divisent profondément les Français. Les élections européennes 
seront l’une des occasions de débattre des solutions proposées. Nul 
ne peut dénier à quiconque de vouloir un avenir meilleur pour lui et 
ses enfants et, à cette fin, de fuir, volontairement ou de façon 
contrainte, son pays pour des raison de survie face à la guerre ou à la 
dictature, de survie alimentaire ou économique, bientôt de survie 
climatique. Quand il y a le feu, on ne demande pas aux victimes leur 
nationalité ou leurs papiers. Quand l’abbé Pierre lança, lors de l’hiver 
1954 particulièrement rude, son fameux appel contre la vie dans les 
bidonvilles, quelle que soit la nationalité de leurs occupants, il reçu un 
soutien massif de la population, y compris financier. Il put créer de 
nombreuses cités d’urgence et obtint une loi, toujours en vigueur, 
interdisant les expulsions en hiver. Pouvons-nous encore croire en 
la générosité des Français, des Toulousains, des habitants des 
Chalets ?

Comme tous les habitants des Chalets, vous avez remarqué la 
multiplication de tentes, en particulier sur le boulevard, abritant des 
familles avec des enfants. Vous avez peut-être échangé quelques 
mots, donné un signe de sympathie ou donné quelques pièces, ou, 
plus souvent, détourné le regard. La plupart d’entre nous se seront 
sentis gênés et désarmés devant ces situations. Des parents 
d’élèves du quartier se sont, pour leur part, mobilisés autour du 
collectif citoyen Un Toit pour grandir pour demander l’hénergement 
immédiat des familles des camarades de classe de leurs enfants 
qui dorment dans la rue. L’obligation scolaire s’applique à tous les 
enfants présents en France, quelle que soit leur situation. 
Comment accepter que ces gosses puissent, après l’école, 
apprendre leurs leçons accroupis dans des tentes mal éclairées et 
mal chauffées ? Cette situation, inacceptable pour des adultes, le 
semble encore plus pour des enfants. Il faut impérativement trouver 
des hébergements d’urgence puis des solutions pérennes.

SUR LES TROTTOIRS DES CHALETS
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Le quartier de la presse toulousaine

Au fil des mois, le tirage de ces journaux 
issus de la Résistance va s’effondrer, les 
plaçant dans des situations financières 
inextricables. Ils vont disparaître les uns 
après les autres
Après deux ans d’efforts, grâce à ses appuis 
politiques à un moment où les radicaux 
redeviennent indispensables dans le jeu 

ème
politique de la 4  république, et aux 
moyens financiers de la famille Baylet, la 
Dépêche obtient une autorisation de 
reparaître..

Sanction de la collaboration, les deux 
journaux vont être, comme la Dépêche, 
interdits de publication à la Libération.  
Dès les premiers jours de la Libération, les 
mouvements de la Résistance et leurs 

journaux occupent, l’arme à la main, 
les installations des trois journaux, 
s’appropriant leurs linotypes et 
leurs rotatives. A la Dépêche 
s’installent la République du 
Sud-Ouest, organe officiel des 
Mouvements  unis  de  la 
Résistance et le Patriote du 
Sud-Ouest, organe du Front 

Na t iona l ,  p roche  du  par t i 
communiste. Au siège de la 
Garonne, vient l’Espoir, organe 
de l’aile résistante de la SFIO, 
animé par Raymond Badiou  
et Paul Debauges. À celui du 
Midi socialiste, on trouve 
la Liberté ,  organe du 

mouvement Libérer et Fédérer, 
qui s’était regroupé autour de Silvio 
Trentin et de Paul Descours. On notera 
également la Victoire, proche du MRP, 
installée dans les anciens locaux du 

erTélégramme. Le 1  octobre 1945, la 
République tire à 180000, le Patriote à 
126000, la Victoire à  95000, l’Espoir à 
46000, la Liberté à 28000, auquel il faut  
ajouter les 43000 de la Voix du Midi, 
journal du parti communiste.

Le Télégramme, né en 1895, de 
ligne républicaine, dans la 
sphère des milieux d’affaires toulousains 
hostiles au radicalisme, est installé dans 
des locaux rue de Constantine (mainte-
nant Gabriel Péri). Il tirera jusqu’à 40000 
exemplaires, essentiellement sur la 
Haute-Garonne. Il disparaîtra en 1932. Ses 
locaux abriteront ensuite la Croix du 
Midi, hebdomadaire catholique, avant de 
devenir ces derniers temps, l’un des bars à 
la mode de la jeunesse toulousaine.

Malgré leur proximité géographique, ces 
deux quotidiens s’opposent en tout sur 
leur ligne politique, spécialement au 
moment du Front populaire ou de la 
guerre d’Espagne.

Et pourtant, ils vont sombrer tous les deux 

dans le pétainisme et la collaboration avec 
l’occupant nazi. Le Midi Socialiste a été 
repris par l’aile collaborationniste de la 
SFIO, celle qui a voté les pleins pouvoirs au 
maréchal Pétain le 10 juillet 1940. En mai 
1942, le Midi Socialiste, en proie à de 
grosses difficultés reçoit une  aide 
financière de la Dépêche. 

Le quartier des Chalets s’est urbanisé, 
comme tous les quartiers voisins, à partir 
des années 1850, après la démolition des 
remparts remplacés par les boulevards et 
l’arrivée du chemin de fer à Toulouse à la 
gare Matabiau. C’est également la période 
où va muter la presse toulousaine. À la 
multitude de quotidiens uniquement 
toulousains, à faible tirage, vont succéder 
quelques quotidiens régionaux, distribués 
sur tous les départements voisins. Ces 
quotidiens à tirage important, vont avoir 
besoin de locaux plus grands pour abriter 
les machines, linotypes et rotatives, 
stocker le papier, préparer les expéditions. 
Pour faire face aux besoins chronophages 
de leur diffusion, ils ont besoin d’être près 
de la gare et des grands axes de circulation, 
accessibles par les boulevards. Ils vont 
donc s’installer dans les quartiers 
nouveaux entre boulevards 
et Canal.

Le Midi Socialiste, quotidien lié à la SFIO 
toulousaine (le parti socialiste actuel), 
publie son premier numéro le 12 
décembre 1908. Albert Bedouce, Jean 
Jaurès, Léon Blum, Vincent Auriol, futur 
président de la République, y 
écriront. Le journal est 
installé au 38 

rue 
Roquelaine, 

dans les locaux actuelle-
ment occupés par Samba Résille. 

Le directeur a longtemps été Emile Berlia, 
adjoint au maire Etienne Billières et 
habitant rue du capitaine Escudié.

La Dépêche commence 
à paraître en 1870 rue 
d’Aubuisson, déménage 
rue Riquet en 1879, va 
ensuite rue d’Alsace, avant 
de s’installer en 1888 rue 
Bayard pour de longues 
décennies. Elle sera très 
proche des  notables 
radicaux, puis deviendra le 
quotidien de référence du 
radicalisme français.

Les collections intégrales de ces deux 
quotidiens ont été numérisées par la 
Bibliothèque municipale de Toulouse. 
Tous les numéros sont accessibles au 
g r a n d  p u b l i c  s u r  l e  s i t e 
https://rosalis.bibliotheque.toulouse.fr/cg
i-bin/presseregionale.

Le premier numéro de l’Express du Midi, 
organe quotidien de défense sociale et 
religieuse comme l’annonce sa man-
chette, lié aux milieux monarchistes et 
catholiques, paraît le 29 septembre 1891. 
Il tirera jusqu’à 100 000 exemplaires. Il est 
installé au 25 rue Roquelaine. Son nom 

s’affichait encore sur la façade jusqu’à un 
ravalement récent. Le bâtiment fût ensuite 
occupé par le consulat d’Algérie à Tou-
louse. Ses machines, installées dans 
l’entresol, étaient visibles de la rue comme 
s’en souviennent les habitants. L’Express 
du Midi disparaîtra en 1938 et sera 
remplacé par la Garonne, de même 
tendance.
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Madame Evelyne Jean 
Bay l e t ,  l ong temps 
p a t r o n n e  d e  l a 
Dépêche du Midi , 
habita jusqu’à sa mort, 
n o t r e  q u a r t i e r , 
boulevard de Strasbourg.

Le 22 Novembre 1947, paraît un nouveau 
journal,  la Dépêche du Midi, réinstallé 
rue Bayard. Cohabitant avec les journaux  
de la Résistance, elle va regagner rapide-
ment son tirage d’avant guerre.

Le lecteur permettra à l’auteur de cet 
article un souvenir personnel. Au début 

des années 1970, j’ai collaboré à la 
r é d a c t i o n  e t  à  l ’ a d m i n i s t r a t i o n 
d’Occitania Nova, revue bilingue en 
Occitan et en Français, qui avait son 
bureau 11 bis rue de la Concorde. Cette 

revue, publiée par une 
é q u i p e  d ’ é t u d i a n t s 
animée par Jean Penent 
et Josiane Bru, théorique-
ment bimestrielle, publia 
20 numéros entre 1970 
e t  1 9 7 6 .  E l l e  é t a i t 
devenue l’une des revues 
occitanistes les plus lues, 
lieu de nombreux débats 
politiques, économiques 
et culturels.  Tous les 
g r a n d s  n o m s  d e 
l’occitanisme moderne y 
ont signé. Elle disparut à 
la fin des études de ses 
rédacteurs, laissant 700 
abonnés répartis sur 
toute la France et dans 17 

pays. 

Bertrand VERDIER

A la fin de l’année 1950, la Dépêche du 
Midi obtient l’expulsion de la rue Bayard, 
du Patriote, dernier quotidien issu de la 
Résistance. Celui-ci reparait le 10 
Novembre 1950 dans les anciens locaux  
de l’Express du Midi, 25 rue Roquelaine. 
L’Espoir y avait publié son dernier numéro 
le 29 avril 1948. Le Patriote va tenir 
jusqu’au 15 Juin  1956, avec 45 000 
numéros vendus.

Le 14 octobre 1982, quelques mois avant 
les municipales,  paraît un nouveau 
quotidien, Toulouse Matin, dont la 
rédaction est installée 72 boulevard de 
Strasbourg, dans des locaux de l’hôtel 
Marsan,  celui au centre des 3 hôtels de la 
famille Pauilhac. La salle de maquettage 
est installée dans la grande véranda vitrée 

à l’arrière du bâtiment, donnant sur le 
jardin. Tiré à 43 000 exemplaires le 
premier jour, le journal proclame vouloir 
briser le monopole de la Dépêche. Il 
affirme disposer de fonds, dont on ignore 
l’origine, lui permet-
tant de tenir au moins 
deux ans. Rapidement, 
son tirage tombe à 
m o i n s  d e  1 0  0 0 0 
exemplaires, insuffi-
sants pour faire vivre 
l’entreprise. Il dépose 
son bilan le 22 Février 
1983, rendant son 
monopole qui dure 
encore à la Dépêche. 

La Dépêche du Midi entre alors dans une 
longue période de monopole.

Comme dans tous les contes, la suite se 
gâte, l’horizon s’obscurcit, les menaces 
planent.

Le dossier est à l’étude. Qui décide ? À quel 
pouvoir du Prince avons-nous à faire ? Qui 
sera le preux chevalier venant rassurer les 
habitués du PVP ? Quel poids pourrait faire 
pencher la balance en faveur du maintien 
d’un lieu public de communication réelle, 
rare et apprécié en ces temps virtuels ?

Comment se poursuivra et s’achèvera ce 
conte ?

Les temps sont difficiles, les restrictions 
frappent tous azimuts. Les budgets se 
réduisent.

Un lieu chaleureux et convivial où se 
retrouvent lecteurs et lectrices en quête de 
livres. Davantage de lectrices, d’ailleurs. 
Situé au centre de la ville, les personnes 
âgées ou «  à mobilité réduite  » comme on 
dit, les habitants des quartiers avoisinants 
en apprécient la proximité et la facilité 
d’accès, l’accueil bienveillant et les 
fauteuils qui permettent une halte. 
Rencontres, échanges, conseils, deman-
des, commandes, chacun repart avec des 
romans, des essais, des biographies. Que deviendrait le PVP ? Un haut lieu 

culturel, parait-il  ! Il pourrait accueillir la 
donation des œuvres d’un artiste, Serge Pey, 
un pôle d’attraction supplémentaire pour 
Toulouse, en liaison avec la cave poésie. 
Rien n’est décidé, dit-on, les réponses aux 
interrogations sont évasives et vagues. La 
responsable du PVP est déjà partie à la 
bibliothèque de Saint Cyprien, le club 
lecture peut se réorganiser là-bas, 
d’ailleurs il est maintenu au PVP … pour le 
moment. Les livres seront toujours 
disponibles à la bibliothèque du patri-
moine, il suffira de les demander … par 
informatique …

Quelques marches et une pente douce 
forment l’accès pour découvrir un lieu dont 
les murs sont tapissés d’étagères remplies 
de livres, de revues, de DVD. Une verrière 
éclaire quelques sièges, un bureau, le 
sourire de la responsable et une table avec 
un ordinateur. C’est une bibliothèque, le 
Pavillon de Prêt de Périgord, appelé PVP.

Ça commence comme une histoire 
agréable, un joli conte. 

Un groupe de lecteurs (de lectrices 
surtout), animé par la responsable se 
retrouve tous les deux mois pour échanger 
des coups de cœur ou des coups de gueule 
littéraires, rencontres vives et agréables. Il 
compte le plus grand nombre d’inscrits de 
tous les clubs de lecture des bibliothèques 
toulousaines, c’est dire son importance. 

Il nous faudrait une fin heureuse… 

Les usagers du PVP

La fermeture du PVP serait programmée en 
tant que bibliothèque de prêt. Les petites 
dames qui viennent jusque-là n’ont qu’à 
aller à la médiathèque ! C’est vrai quoi ! Elle 
est desservie par les bus, le métro, ce n’est 
pas loin et tant pis si elles préfèrent 
s’adresser à une personne en chair et en os 
plutôt qu’à un ordinateur. Impossible de 
concevoir les difficultés qu’occasionne 
pour beaucoup un déplacement là-bas, si 
loin.

Il était depuis longtemps un petit édifice, un 
édicule pas ridicule, à gauche de la 
bibliothèque du Patrimoine dans la belle 
ville de Toulouse.

La bibliothèque de prêt rue du Périgord en péril 

Le quartier de la presse toulousaine
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Sur les 40ha de la ZAC, le projet 
c o m p o r t e r a  u n  n o m b r e 
important de sur faces de 
bureaux et de logements.

A raison d'un aller-retour travail par jour 
pour la moitié d'entre eux (et c'est peu à 
Toulouse), cela mettra plus de 40 000 
personnes par jour sur les bords du Canal, 
voie d'accès principale, presque le double 
d’aujourd’hui  (50 000 v/j).

Circulation et pollution

La fréquentation automobile prévue 
entraînera le doublement des excès de 
dioxyde d'azote NO2 et de particules fines, 
toxique pour le système respiratoire, déjà 
largement hors normes à l’heure actuelle.
https://www.lemonde.fr/planete/article/20
19/03/12/la-pollution-de-l-air-tue-deux-
fois-plus-que-prevu_5435029_3244.html

La nouvelle rue Raynal ne déchargera pas 
la circulation le long du canal, sa présence 
ne pourra que ramener au centre, à travers 
les échangeurs de Croix Daurade et des 
Izards, les véhicules du périphérique 
saturé.

Sur ce périmètre, et indirecte-
ment sur le périmètre du projet 
urbain, la circulation augmen-
tera en proportion du nombre 
d'employés, de riverains et des 
nouveaux échanges commer-
ciaux nécessaires à la vie de ces  
quartiers. Les ambitions de 
TESO indiquent : 300 000 m² de 
bureaux, 2 000 logements, 50 
000 m² de commerces. Ce qui 
correspond à des prévisions de 
20  000  employés  de  bureau  (15 
m²/employé), 4 400 habitants (2,2 hab. / 
logement) et 12 500 employés de com-
merce (4m² / employé), environ 45 000 
personnes avec les visiteurs, dont on ne 
peut déduire qu'une faible partie qui 
habiteront et travailleront sur place.

La 3ème ligne de métro dont le trajet 
privilégie les quartiers à urbaniser 
ultérieurement (Jean Maga, Fondeyre, 
Toulouse Lautrec...) et pas ceux qui sont les 
plus peuplés, ne suffira pas à convaincre les 

automobilistes d'abandonner le volant 
pour un ticket de métro.

La saturation des boulevards et du Canal 
incite les automobilistes à emprunter les 
petites rues traversant le quartier. Dès 
aujourd'hui, l'absence de ventilation 
naturelle a pour conséquence une 

accumulation des polluants insupportable 
pour les habitants qui ne peuvent aérer 
sans risques leur logement qu'en ouvrant 
côté jardin quand ils le peuvent. 

Nous rappelons ci-dessous l’historique du 
projet et les positions défendues par notre 
association

Après la réunion bronca du 13 mars 2018 à 
l'Espace Vanel, il avait été convenu avec le 
Maire que le plan guide 2016, déterminé 
après la première concertation de 2013 à 
2016, soit la base des discussions en 2019. 
Après une relance tardive de la «concerta-
tion», un premier atelier (le 5 mars) a 
permis de découvrir de nouveaux élé-
ments, déjà évoqués en juin dernier mais 
n'ayant jamais fait l'objet de discussion  
préalable : les hauteurs prévues pour les 
immeubles de Raynal (24m dans le plan-
guide, 60 m maintenant) et Cheminots - 
Saint-Laurent - Périole (12m dans le plan-
guide de 2016, 35 m maintenant), la tour 
Occitanie (50 m en 2016, 150 m mainte-
nant), et l’emprise au sol n’est pas 
réglementée. 

Une concertation chaotique

Un collectif réunissant 11 associations, 
dont Chalets-Roquelaine, proteste donc, 
pacifiquement mais fermement, contre 
l'imposition de telles disposi-
tions qui vont à l’encontre des 
accords précédents. Il réclame 
simplement un retour au plan 
guide négocié de 2016.

Génération après génération, les 
élèves du collège des Chalets 
passent beaucoup du temps alloué 
à l’éducation physique et sportive 
dans des autobus coincés dans les 
embouteillages. Le projet TESO 
comporte la création d'une crèche 

publique et d'un gymnase. Ces équipe-
ments sont réclamés par le quartier depuis 
plus de 20 ans. Il faut que leur dimension-
nement tienne compte des besoins des 
deux quartiers Chalets-Roquelaine ET 
Raisin-Raynal.

La peinture verte sur le boulevard Matabiau 
est censée protéger les cyclistes, mais ceux-
ci, effrayés par une circulation auto 
débridée, préfèrent slalomer entre des 
voitures garées sur le trottoir de gauche. 
Pour encourager les futurs usagers de 
TESO, il faut aménager une vraie piste 
cyclistes/piétons comme celle réalisée sur 
l'autre rive.

Enfin,  la réorganisat ion du 
c a r r e f o u r  r u e s  M e r-
ly/Concorde/boulevard d’Arcole 
est également une priorité dans la 
sécurisation des déplacements des 
piétons et cyclistes qui doivent 
pouvoir traverser les boulevards.

Une passerelle Concorde-Raisin semblait 
acquise dans le projet TESO. Elle ne figure 
pas dans l'avis d'enquête publique, son 
absence ne peut qu'encourager les usagers 

à conserver leur voiture comme 
moyen de transport, incompatible 
avec la santé publique.

Déplacements à vélo et à pied

Équipements collectifs

Ces déplacements constituent aujourd’hui 
la seule alternative réelle à l’excès de 
pollution. À défaut de l’imposer, il faut 
inclure leur facilitation dans tous les 
projets urbains. En particulier, il faut 
sérieusement travailler les points suivants:

Il est également nécessaire de 
réaménager la rue Matabiau et 
l'avenue de Lyon, dont les trottoirs 
étroits sont actuellement dissua-
sifs pour les déplacements piétons.

 TESO concertation chaotique et ...
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Des nouvelles du trottoir
Voulez-vous vous évaluer, chers voisins ?
Dépôts sur le trottoir

D- J’abandonne mes encombrants sur le 
trottoir 

B- Je dépose des objets et encombrants sur le 
trottoir après en avoir informé ALLO 
TOULOUSE pour enlèvement 05 61 22 22 22 

Déjections canines

A- J’apporte mes objets et encombrants à la 
déchetterie

B- Je ramasse les déjections de mon chien et je 
jette le sac dans la poubelle la plus proche

D- Je compte  sur les autres pour nettoyer les 
déjections de mon chien

C- Je ramasse les déjections de mon chien et 

j’abandonne le sac dans le caniveau

Détritus divers sur les trottoirs

Vigilance citoyenne

D- Je jette papiers, canettes ou emballages sur 
le trottoir

A- Je rappelle courtoisement les règles de 

propreté à toute personne qui manifestement 
ne les respecte pas
A- Je ramasse les détritus les plus visibles 
rencontrés sur mon trajet et les jette dans la 
poubelle la plus proche
B- Je signale systématiquement à ALLO 
TOULOUSE 05 61 22 22 22  les dépôts illicites 
ou ordures diverses constatées sur les trottoirs
D- Ce n’est pas à moi de m’en occuper

Voir les résultats page suivanteA- Je nettoie le trottoir devant ma porte

A- Je conserve mouchoirs, papiers, canettes 
ou emballages jusqu’à la poubelle la plus 
proche

Tour Occitanie

Aucune raison sérieuse n'a encore été avancée 
pour en justifier l'existence.

Symbole, signal fort... de quoi, de qui ? 
Symbole d'un autre âge, celui d'un capitalisme 
triomphant né au 19ème siècle, et perpétué au 
20ème dans les monarchies pétrolières et les 
dictatures asiatiques. 2019 verrait plutôt 
comme signaux les abandons d'une LGV 
trop coûteuse et d'un A380 non rentable. 
Signal de la  ségrégation entre riches et 
pauvres due au refus délibéré d'accueillir 
des logements sociaux. Signal aussi du 
refus de dialogue avec les habitants pour 
en justifier la nécessité, qui ne tient plus 
qu'à une proximité trop grande des 
politiques avec le monde de la promotion 
immobilière.

Signe aussi d'une consommation 
excessive d'énergie pour le chauffage, la 
climatisation et l'arrosage des plantes, de 
la création d'ilots de chaleur urbaine, de 
l'imposition d'une ombre envahissant les 
quartiers environnants, d'une menace 
permanente pour l'avifaune qui ne 
manquera pas de se heurter sur les 
immenses surfaces vitrées promises par 
le promoteur.

Les enquêtes publiques précédentes ont 
montré que les partisans des gratte-ciel 
étaient bien organisés pour répondre en 
réclamant toujours plus de béton. La 
commissaire enquêteuse a elle-même fait 
preuve d'une partialité surprenante  lors 
de l'EP de modification du PLU de juin 
2016:« La CE considère qu’il n’est pas 
souhaitable de supprimer toute limitation 
de hauteur pour ce projet et préconise de 
déterminer une hauteur maximale 
permettant de réaliser un véritable 
élément signal en matière architecturale 
se distinguant nettement des immeubles 
voisins : une hauteur maximale de 150 m 
nous semble raisonnable en l’espèce  ».

Pour un projet urbain cohérent  

Comment répondre à l'enquête 
publique ?

Revenons à une valeur plus exemplaire et 
pérenne en phase avec les  exigences 
d ’aujourd’hui ,  mais  ne  re je tant  pas 
brutalement et grossièrement l’apport 
déterminant des transports collectifs avec la 
gare du 19ème siècle et le Canal du 17ème, 
deux monuments historiques dont on devrait 
être plus respectueux et préserver les richesses 
patrimoniales.

- à la déclaration d'utilité publique des travaux 
nécessaires à la réalisation des opérations 
structurantes de Toulouse EuroSudOuest

- à la délivrance du permis de construire de la 
tour-Occitanie

Il faut qu'un maximum d'habitants du 
quartier se mobilisent pour donner leur(s) 
point(s) de vue en se connectant du 14 mars au 
3 0  a v r i l  i n c l u s  h t t p : / / w w w. h a u t e -
garonne.gouv.fr/Publications/Declarations-d-
intention-enquetes-publiques-et-avis-de-l-
autorite-environnementale/Operations-d-
amenagement -e t - in f ras t r uc tures -de -
transport/Enquetes-publiques-en-cours-ou-
programmees/Projet-Toulouse-EuroSudOuest-
TESOme

- à la mise en compatibilité du plan local 

d 'urbanisme de Toulouse Métropole , 
commune de Toulouse, et du plan local 
d'urbanisme intercommunal tenant lieu de 
programme local de l'habitat, en cours 
d'approbation

- au classement/déclassement des voiries.

Une affiche au métro Jeanne d'Arc 
annonce l'enquête publique préalable

Alain RoyLe  s a u c i s s o n n a g e  p r o p o s é  p o u r  l e 

développement du projet TESO (chaque 
parcelle devant faire l'objet d'un appel d'offre 
spécifique) fait craindre une incohérence 
globale. Il faut revenir à un plan d'ensemble en 
osant une architecture à échelle humaine 
respectueuse de l'environnement et des 
habitants, leur permettant d'échanger et 
dialoguer autrement que par Internet et 
réseaux sociaux.

- à la détermination des parcelles à déclarer 
cessibles

Nous ne pouvons que vous encourager à 
donner vos avis lors de cette enquête trop 
complexe.

... enquête publique complexe 
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Instituto

Cervantes

31, rue des Chalets - 05 61 62 80 72
cursos.tou@cervantes.es http://toulouse.cervantes.es

Cours - diplômes - activité
culturelles - bibliothèque

Jours Horaires Activité Responsable Renseignements

Lundi 10h30 - 13h Jardinage au Jardin du Verrier S. Perault 06 22 83 37 39

18h30 - 20h30 Taïchi Chuan A. Ullmann 06 80 70 13 79

Mardi 18h30 - 20h30 Taïchi Chuan A. Ullmann 06 80 70 13 79

20h30 - minuit Atelier Théâtre Adultes - Cie Les Chats Laids F. Aubry 05 62 73 13 27

Mercredi 14h - 19h Jeux de société (scrabble, bridge...) J. Pellereau 05 61 63 76 62

16h - 18h Bibliothèque A. Castex 05 61 99 27 66

Permanence A. Bernabé 05 61 62 65 37

18h30 - 20h30 Taïchi Chuan A. Ullmann 06 80 70 13 79

Jeudi 19h - 21h Distribu�on AMAP amap.sambanane@gmail.com

18h30 - 20h30 Chalets en Transi�on M.P. Cassagne 06 32 34 90 37

20h30 - 24h Réunion plénière ou Conférences débats ou 
Causeries

B. Verdier 05 61 63 80 15

Vendredi 14h - 19h Jeux de société (scrabble, bridge...) J. Pellereau 05 61 63 76 62

20h30 - 23h Fanfare des Chalets P. Guyot 06 83 87 32 73

Week-end Loca�on Maison de quar�er aux habitants du 
quar�er pour fêtes et anima�ons excep�onnelles

C. Galey 05 61 62 41 69

Le coin des lectrices

     
   

Annick Bernabé

05 61 62 65 37     06 31 70 75 40
Je vous remercie par avance.

Depuis le début, Alain Roy a fait la mise en page, 
Colette Defaye s’est occupée de l’organisation de la 
distribution et des encarts publicitaires. Nous les 
en remercions sincèrement et comprenons qu’ils 
aient souhaité «passer la main».

La Gazette des 
Chalets 
qui paraît quatre fois par an aura bientôt 25 ans ! 
En décembre nous fêterons son 100 ème 
numéro ! C’est dire si nous y sommes atta-
chés… Notre journal est un lien entre les 
habitants du quartier : y circulent informations, 
points de vue divers…
Outre le coût, la Gazette demande un travail assez 

important : concertation pour son contenu, 
rédaction des articles, mise en page, correction, 
visite aux commerçants pour les encarts 
publicitaires et distribution.

A ce propos, je lance un appel aux bonnes volontés. 
Ce sont des bénévoles qui distribuent la Gazette, 
mais si nous voulons couvrir mieux tout le quartier 
et alléger un peu les paquets de certains, nous 
aurions besoin de quelques personnes supplé-
mentaires.
Les volontaires pour distribuer la Gazette, 
contactez-moi :

Une nouvelle équipe s’est mise en place : Marie 
David fait la mise en page, Annie Castex s’occupe 
des encarts publicitaires et je gère l’organisation de 

la distribution.

Résultat du test sur la 
propreté de nos trottoirs

Les activités de l’association

Si vous avez un C  : encore un petit effort 
Vous avez une majorité de B  : très bien, vous êtes soucieux de la propreté du quartier
Vous n’avez que des A  : félicitations, vous êtes exemplaire, venez nous rejoindre 
dans la Commission Propreté.

Vous avez une majorité de D  : attention  ! La Commission Propreté est à votre 
disposition pour vous aider à adopter les bonnes pratiques 

Avril 2019

INSTITUT CERVANTES

Idiss, étrange prénom pour nous, mais pas 
pour une petite fille née en Bessarabie au 
XIXème siècle. Cette petite fille qui n’a jamais 
connu l’école  est devenue la grand-mère d’un 
homme de conviction, avocat, ministre de la 
justice et écrivain, Robert Badinter.
Dans cet ouvrage, il nous parle, et on croirait 
entendre sa voix, d’une vie extraordinaire 
traversée par les emballements de l’histoire de 
la première moitié du XXème siècle. Il raconte 
la condition des Juifs qui, fuyant les pogroms 

et la misère, ont trouvé refuge à Paris. 

Annie Castex et Annick Bernabé

C’est un témoignage d’amour d’un petit-fils 
envers cette femme, véritable mère courage, 
qui a réussi en dépit de multiples difficultés, à 
créer une famille stable, digne et chaleureuse. 
Ce récit sans emphase nous va droit au cœur et 
si vous souhaitez le lire, nous l’avons dans 
notre bibliothèque de la maison de quartier et 
nous pouvons vous le prêter. (bibliothèque 
ouverte le mercredi de 16 à 18h). 
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                Vous manquez de place ?
Louez un box individuel de 1 à 20 m�

13, rue des Chalets - 05 34 41 62 62

Boulangerie
JULIEN

25, rue de la Concorde
Tél/fax 05 61 63 68 65

PRESSING VAISSIERE
36, rue de la Concorde

05 61 62 97 73

ÉPICERIE FINE & DÉGUSTAT ION
PRODUITS ARTISAN AUX

EXPOSITIONS PERMANENTES

HUÎTRES, CHARCUTERIE, FROMAGES ET VINS

PL
AT

EA
UX

, A
PÉ

RO
S D

ÎN
AT

OI
RE

S ASSIETTES & SALADES GOURMANDES31, rue de la Concorde tél/fax 05 61 13 68 50

Cabinet du Printemps
TRANSACTIONS IMMOBILIERES
EVALUATIONS - GESTIO N

Françoise BERGUA
Expert Immobilier

www.cabinetduprintemps.com
35 rue de la Concorde - 05 61 800 860

ATV CONCORDE
Dépannage / vente TV-VIDEO
Installation antennes TNT satellites

Alain Piedagnel
57, rue de la Concorde

05 61 62 85 14
06 42 25 50 00

CABINET DALLAS
Administration de bien 

Syndic- Location - gestion - vente
Agence immobilière - 9, rue Falguière

05 61 63 49 49 - dalas@cabinet-dalas.com

Jean-Marc STAMBACK
67 rue de la Concorde - 05 61 62 22 11

40, rue de la Concorde
06 59 04 46 75

www.vita-naturel.com

tlj. 14h30 à 21hsam. 10h-12h30
&14h30-19h

Cosmétique bio
Diététique naturelle
Compl. alimentaires

Coaching : méthodes
Pilates & PhysioWaves

49, rue de la Concorde
tél 05 61 63 03 83 - fax 05 61 63 03 84

tous les jours de 8 à 21h
dimanche de 9 à 13h et de 17 à 20h.

santé - prévoyance - retraite
70 bd Matabiau

05 62 73 33 40-www.mutami.fr

vins, champagnes, spiritueux, produits régionaux

31, rue de la Concorde
www.cave-spirituelle.com

05 61 22 64 55

laCaveSpirituelle

GESTION 31
2 bd d'Arcole 

05 34 44 90 48 
www.gestion31.com

 christinefreu_gestion31@orange.fr

Tapisserie
Décoration
30 rue Roquelaine

05 62 73 35 35
contact@atelier2fl.com

AGENCE IMMOBILIÈRE

www.tempo-immo.com
05 61 57 31 66 - 12 bis rue Falguière

VENTE
LOCATION

GESTION

Chez Mél’Isa

PIZZERIA

22 rue de la Concorde - 05 61 99 38 36
du mardi au samedi - 12 à 14h & 19 à 22h

TABAC - PRESSE - LOTO

31, rue de la C oncorde
Christian DESCOUENS  
lundi au vendredi de 7h30 à 1
samedi de 8h. à 14h

05 61 62 51 92

La Gazett
e

28 boulevard d’Arcole
05 61 62 74 79 - bioetcie.fr1, place de la Concorde

05 61 62 83 34 - www.ecf.asso.fr

Permis B - Conduite accompagnée
Code 4 jours - Récupération points

Moniteurs d'Auto-Ecole et  Taxi 

CATALA FORMATIONS

ARCHIPEL

enfants, ado, adultes

23, rue Arnaud-Bernard - 05 34 41 14 99
www.archipel-toulouse.fr

Cours et stages
d’arts plastiques

Expositions, soirées...
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VENEZ NOUS REJOINDRE
Je souhaite adhérer à l’Associa�on du quar�er Chalets-Roquelaine

Je joins un chèque de 15€ (co�sa�on ordinaire) 
ou de 20€ (co�sa�on de sou�en ouvrant droit aux ac�vités développées par l’associa�on - voir p.6)

A envoyer au siège : 
Associa�on du quar�er Chalets-Roquelaine
7 boulevard Matabiau - 31000 TOULOUSE

Nom : __________________________________ Prénom : ______________________________________
Adresse Postale : ________________________________________________________________________
Courriel : ____________________________@___________________________

Brèves
Alors qu’à la réunion du 5 avril 2018 de la 
commission de quartier 1.3 (quartier qui 
nous regroupe avec Bayard, Belfort, Dupuy, 
St-Aubin) il avait été re-évoqué le dossier de   
végétalisation-plantation de la place 
Roquelaine - dossier qui semblait s’être 
perdu entre Mesdames la Maire de Quartier et 
l’Adjointe au Maire en charge des jardins et 
espaces verts (cf. Gazette 94) – et alors qu’un 
arbre détruit n’a toujours pas été remplacé 
sur cette place, les habitants ont eu le 
privilège d’y voir pousser à la place une espèce 
non végétale du genre mobilis publicitis et de 
l’espèce mobilis decaux jc. Cela bien sûr sans 
concertation a priori ni explication a 
posteriori et dans la plus pure tradition de 
non concertation déjà évoquée pour le 
déménagement de l’arrêt des bus de cette 
place vers la poste. Donc maintenant il y a 3 
M o b i l i s  p u b l i c i t i s  e s t a m p i l l é s 
www.toulouse.fr sur 150 mètres depuis 
l’angle rue Matabiau - rue Commissaire 
Phillipe jusqu’à la poste. Et 
après ils nous vanteront les 
bienfaits de la concertation 
citoyenne au moyen de ces 
panneaux publicitaires  ?

À la Place …

Zone de Gratuité 
19 mai 10h-13h place de la 
Concorde
La zone de gratuité est un moyen utile de 
réduire le volume des déchets et de recycler 
les objets, et de pouvoir donner ce dont on n’a 
plus besoin, récupérer, et partager.
Il n’y a ni échange, ni troc, ni valeur donnée 
aux objets, ni argent.
Qu’est-ce que je peux APPORTER ? Tout ce qui 
encombre vos placards : des vêtements, des 
jouets, des chaussures, des livres, des 
disques, des bijoux, de la vaisselle, des 
ustensiles, …

Rendez-vous Maison du quartier le samedi 6 
avril à 10h, pour 2 à 3h de nettoyage, suivi 
d'un déjeuner façon auberge espagnole vers 
13h.

La fanfare a participé musicalement au 

er
rassemblement du 1  février, devant la 
préfecture, du collectif de parents d‘élèves Un 
toit pour grandir qui se mobilisent pour que 
des camarades de classe de leurs enfants ne 
passent pas leurs nuits dans des tentes sur les 
trottoirs de Toulouse.

- pour le déjeuner, venez avec vos couverts, 
vos verres et de quoi déjeuner.

Le samedi 16 mars, de 16h à 18h, avenue de 
la Colonne, la fanfare animera la descente de 
caisses à savons en délire, organisée dans le 
cadre du carnaval de Toulouse

Sont aussi proposés des œufs, des vins rouge, 
blanc, rosé, du jus de raisin, limonade etc..

Restez sur place, papotez, chinez, vous 
trouverez peut-être un objet qui vous servira, 
ou une personne qui saura vous rendre 
service. »

- un ou des grands et solides sacs de courses 
ou sacs poubelle.

Dans le cadre d’un projet d’éveil musical 
mené entre les Ateliers d’Eauvive et la crèche 
La Courte Échelle, la fanfare envoie, une à 
deux fois par mois, un duo musical à la 
rencontre des moyens et des grands de la 
crèche.

Une Fiat500 rouge, une Vespa blanche, des 
tonneaux, des fleurs, tous les symboles de 
l’Italie sont là. Depuis deux mois, c’est un 
morceau de ce beau pays qui s’est implanté 
14 av H. Serres. FORNO GUSTO est un 
restaurant traiteur épicerie 100% italien. À la 
carte, des pizzas traditionnelles, napolitaines 
et romaines (croustillante), des charcuteries, 
des lasagnes, des fromages et dessert, des 
vins... C’est un lieu convivial, grande salle et 
cuisine ouverte, où l’équipe vous accueille 
avec une chaleur toute italienne.

Bref, des choses en bon état qui resserviront, 
en en faisant bénéficier un de vos voisins, 
avec qui vous pourrez faire connaissance. 

Italianissimo !

Merci par avance de votre participation ! :)

Sans abonnement, 2 tailles de 
paniers vous sont proposées : 8� 
ou 12�. La composition du panier 
vous est envoyée par courriel, et 

vous commandez, si vous le souhaitez, par 
retour.

La fanfare des Chalets joue dans tous 
les styles

Pensez à apporter:

6 avril de 10h à 13h maison du quartier, 7 
boulevard Matabiau 

- des gants,

 Action nettoyage

Organisé par Les Chalets en transition

L’ARCHE
Connaissez-vous les paniers bio, 
en direct de Blagnac ?

Livrés tous les mardis soir, entre 17h et 19h, 
au 7 rue de la Balance.

Information : 06 23 92 39 30

À côté de ses concerts, la fanfare des Chalets 
a assuré la partie orchestrale lors des six 
représentations du spectacle Novocento : 
pianiste au Théâtre du Pavé début janvier. 

Action propreté, nous organisons un 
ramassage des déchets dans notre quartier 
des Chalets et sur les bords du Canal.

Baby-sitting entre parents

timothee_leurent@yahoo.fr

Madame Suzanne Denis habitait rue 
d’Orléans. Elle faisait partie du groupe de 
scrabble. Nous adressons nos sincères 
condoléances à ses proches.

Une garde effectuée permet ensuite de faire 
garder son/ses enfants par une autre famille.

Disparition

05 62 80 28 14 et fornogusto.com

Pour continuer à sortir sans se ruiner, nous 
cherchons à organiser un réseau d'entraide 
entre parents pour garder les enfants, le soir 
ou le week-end, dans le quartier des Chalets.


